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Lundi 25 novembre

C’était un rendez-vous au sommet qui consolide encore notre parte-
nariat avec l’état sénégalais ! Nous avons eu l’honneur de rencontrer 
le Ministre de l’Education nationale dans le cadre de notre engage-
ment à promouvoir le préscolaire en zone rurale depuis 20 ans avec la 
construction de 13 écoles maternelles implantées dans 4 régions sé-
négalaises. Cet entretien a été l’occasion de revenir sur les actions de 
Racines d’Enfance et l’importance de prendre en charge cette classe 
d’âge. Le Ministre, connu pour son engagement dans l’enseignement 
supérieur au Sénégal, a exprimé son respect pour le travail accompli 
et les résultats visibles. Il a également chaleureusement salué notre 
présence de longue date sur le territoire sénégalais.

Une première convention reconductible avait été signée en 2018. Elle 
sera renouvelée lors d’une prochaine mission. 

Nous avons ensuite été conviés à la présentation officielle des nou-
velles orientations et engagements du nouveau gouvernement pour 
la période 2025-2034. La prise en charge de la petite enfance y a été 
mentionnée à plusieurs reprises. 

Association pour l’éducation 
et la santé en Afrique



R E G I O N  D E  T H I E S

Mardi 26 novembre

V I S I T E  D E  L ’ É C O L E  D E  K E U R
S O N G H O  A V E C  V É R O N I Q U E
H O U D R O U G E  ( C H I L D R E N  O F
A F R I C A )  E T  A M Y  A I D A R A  ( G D S , 
C O M P A G N I E  F R U I T I È R E )

Nous incitons les membres et partenaires à venir sur le terrain afin de 
mesurer directement l’impact des actions menées : les enfants qui bé-
néficient d’un environnement sécurisé, les enseignants qui vont au-delà 
de leurs prérogatives, la dynamique des jardins potagers… C’est aussi 
l’occasion de voir les différentes écoles, d’interagir avec les élèves, les 
communautés et de mieux comprendre les réalités locales et les défis 
auxquels les bénéficiaires font face. 

Ces derniers mois, plusieurs (futurs) partenaires ont visité nos struc-
tures. Nous avons continué sur cette lancée avec Véronique Hou-
drouge de la fondation Children of Africa et Amy Aidara en lien avec 
la Compagnie Fruitière qui nous soutient pour la construction de la 
deuxième école en Côte d’Ivoire et la diffusion du livre « Les premiers 
pas de Fatou et Babacar vers la nutrition » illustré par Stessy Jappont.

La maternelle de Keur Songho nous a donc tous accueillis. Cette an-
née, 94 élèves ( 49F/ 45G) sont scolarisés et nourris. Les livres « Les 
premiers pas de Fatou et Babacar vers la nutrition » ont été donnés à 
la grande section lors de notre mission précédente quelques semaines 
avant la fin de l’année scolaire, laissant peu de temps pour correcte-
ment l’étudier avec les enfants qui devaient quitter l’école maternelle 
avec. La directrice, Fama Diop, a donc préféré garder les livres pour la 
promotion suivante. Nous avons échangé avec Sidy Ndior, l’instituteur, 
qui enseigne la grande section . Les élèves se servent du livre comme 



support pour différencier les légumes et les fruits, échanger sur la 
diversité des goûts dans un décor familier. 

L’école n’a pas reçu les cahiers d’activités du ministère mais Fama 
Diop et le comité de gestion en achèteront pour les élèves.

Le jardin potager produit des fleurs de bissap blanc et rouge. Une 
partie du rouge a été transformée en jus…. que nous avons beaucoup 
apprécié ! 

C’est une boisson aux multiples vertus que les élèves boivent égale-
ment.

I N A U G U R A T I O N  D E  L A
M A T E R N E L L E  D E  T H I L M A K H A , 
1 4 È M E  É C O L E  D E  R A C I N E S
D ’ E N F A N C E  E N  A F R I Q U E  D E 
L ’ O U E S T

En présence de toute la communauté villageoise, les autorités locales 
et régionales, nos partenaires et membres de Racines d’Enfance.

Ensuite, nous nous sommes tous rendus à Thilmakha pour l’inaugura-
tion de la maternelle construite dans la région de Thiès,  comme  les 
maternelles de Keur Songho (2022) et Keur Assan (2016).
Nous avons démarré par un rapide passage à la mairie afin d’être re-
çus par les autorités locales. Nous avons visité la direction de l’état civil 
de Thilmakha qui est digitalisée depuis un an et assure les  enregistre-
ments  des mariages, décès et naissances. L’Afrique subsaharienne 
comptabilise la moitié des enfants non enregistrés dans le monde soit 
90 millions (UNICEF, 2024).

Comme lors de la pose de la première pierre en mai dernier, toute la 
population s’est mobilisée pour cet événement festif ! Après la coupure 



du ruban et la visite des trois salles de classe, du préau réfectoire, 
des sanitaires, de la cuisine, du bureau, de l’espace de stockage et du 
jardin potager, la cérémonie a officiellement commencé. Les enfants 
ont réalisé de belles prestations et de jolis dessins en remerciement. Le 
maire de la commune de Thilmakha, Cheikh Ibra NDIAYE, a décerné 
une médaille à chacun pour saluer notre contribution. Les femmes et 
les mères des enfants n’ont pas retenu leur joie, à travers les chants 
et les danses, elles ont assuré l’ambiance !  Les instituteurs et l’équipe 
pédagogique sont impatients d’investir les lieux et comptent en prendre 
soin. Plusieurs discours se sont enchainés et celui de l’imam axé sur la 
connaissance, qui est plus importante que tout, a été fortement
applaudi. 

La cérémonie s’est clôturée par un grand déjeuner chez le maire. Ces 
instants permettent de poursuivre les discussions, d’apprendre à se 
connaitre davantage et de renforcer les nouvelles relations qui viennent 
de s’officialiser avec Racines d’Enfance et le comité de gestion de la 
maternelle de Thilmakha. 

Après les festivités, nous avons pris la route, direction la région de  
Tambacounda pour la réunion des directeurs à Wassadou et la célé-
bration des 20 ans de présence dans l’éducation au Sénégal, avec un 
arrêt obligatoire à Kaolack. 

Le lendemain, mercredi 27 novembre, nous avons été rejoints à Kao-
lack par les directeurs de Thiès : Monsieur Faye ( Thilmakha), Tidiane 
Youm (primaire Keur Assan), Lamine Senghor (Keur Assan), Fama 
Diop (Keur Songho) et Amy Diouf (Mbafaye, région de Fatick). Nous 
avons tous pris la route et sommes arrivés à Tambacounda le soir.



R E G I O N  D E  T A M B A C O U N D A

Jeudi 28 novembre

R É U N I O N  G É N É R A L E  D E S
D I R E C T E U R S  E T  D I R E C T R I C E S 
D A N S  L A  M A T E R N E L L E  D E
W A S S A D O U  À  L ’ O C C A S I O N  D E S  2 0 
A N S  D E  R A C I N E S  D ’ E N F A N C E

Compte tenu du développement de l’association, de l’augmentation du 
nombre d’écoles construites et de la dynamique des jardins potagers, il 
est devenu essentiel d’organiser chaque année des temps de rencontre 
entre les directeurs et directrices des établissements. 
Ces échanges permettent de partager les bonnes pratiques, d’identifier 
les besoins spécifiques de chaque école et de renforcer la cohésion au 
sein du réseau éducatif de Racines d’Enfance. L’année dernière, cette 
rencontre s’est tenue dans l’école de Amy Diouf à Mbafaye inaugurée 
en 2022. Cette année, c’était Abdoulaye Diakité qui nous recevait dans 
la maternelle de Wassadou qui fêtait aussi ses dix ans d’existence. La 
journée a démarré par une visite de l’école et du jardin, puis la dégusta-
tion d’un petit déjeuner copieux. Ensuite, nous sommes revenus sur les 
points mentionnés lors de la réunion précédente concernant la ges-
tion des jardins potagers et les inscriptions à l’état civil. À tour de rôle, 
chaque directeur et directrice a fait son rapport mettant en lumière les 
réussites et les difficultés. À chaque défi rencontré, un conseil prove-
nant du groupe a été donné. Plusieurs sont même allés voir le productif 
jardin potager de Wassadou animé par Daniel depuis quelques années. 
Chacun a présenté la façon dont les fonds émanants des cotisations et 
du jardin potager étaient gérés et comment se répartissaient les tâches. 
Nous avons toujours dit qu’il y avait une obligation de résultats mais les 
moyens sont laissés à l’appréciation de chaque CGE. Ainsi, la culture 
des jardins peut être le fait de jardiniers, des parents ou en partie des 
enseignants comme la confection des repas qui peut échoir à un collec-



tif de mamans ou à une cuisinière.

La réunion des directeurs et directrices était aussi l’occasion d’échan-
ger sur le livre « Les premiers pas de Fatou et Babacar vers la nutrition 
» et son utilisation en classe. Une nouvelle distribution destinée aux 
grandes sections a été faite pour toutes les écoles. Nous avons égale-
ment révélé le deuxième livre en cours de réalisation «  Les premiers 
pas de Fatou et Babacar vers l’environnement » permettant à tous de 
s’exprimer et de donner son avis sur le contenu. 

Une distribution de matériels a été faite, principalement pour les écoles 
de Wassadou et Koar situées à Tambacounda où de fortes intempéries 
ont causé de grandes inondations dans les villages. Nos écoles n’ont 
pas été touchées.

P R I X  R A C I N E S  D ’ E N F A N C E  :
D I S T R I B U T I O N  D E  C A R T A B L E S
S O L A I R E S  A U  5  M E I L L E U R E S 
F I L L E S  E T  5  M E I L L E U R S  G A R Ç O N 
D U  C M 1  D E  W A S S A D O U

Cette initiative aurait pu voir le jour plus tôt mais sa mise en place a 
été retardée par le temps nécessaire pour finaliser le processus lié tant 
à la fabrication qu’à la distribution des cartables. Ils proviennent de la 
marque ivoirienne Solarpak installée à Abidjan. Le panneau solaire 
emmagasine l’énergie dans la journée pour alimenter une lampe LED 
qui permet aux enfants d’étudier le soir. 

Ce prix renforce notre partenariat avec la communauté éducative. Il 
permet de : 

- Récompenser les 10 enfants (5 F/5G) les plus méritants de chaque 
classe de CM1  
- Encourager et valoriser le travail 



- Participer à l’évolution future des élèves qui ont bénéficié des acquis
de la maternelle vers l’école élémentaire pour les soutenir et stimuler
leur désir d’apprendre
- Faire vivre un moment inoubliable aux enfants

Toujours sous le préau de l’école maternelle de Wassadou, les 10 meil-
leurs élèves ont donc été félicités et ont reçu leur cartable solaire. Nous 
remercions la Fondation Bel pour le financement de ce projet.

Vendredi 28 novembre

Nous avons divisé notre groupe en deux afin de réaliser les visites de 
deux maternelles séparément : un réel gain de temps !

V I S I T E  D E  L ’ É C O L E  D E  S A A L ,
P R E M I È R E  É C O L E  D E  R A C I N E S 
D ’ E N F A N C E  C O N S T R U I T E  E N  2 0 0 4

Effectif : 80 enfants
Notre dernier passage date de 2022 :  La cour de l’école n’était pas 
propre, les classes pas rangées et la gestion présentait de grandes 
lacunes. Des avertissements avaient été donnés. 
Cette fois-ci, la cour était bien tenue avec une poubelle visible. Présent 
la veille lors de la réunion à Wassadou, le directeur a d’abord exprimé 
sa gratitude pour ce temps qui a été l’occasion de partager et de se 
rencontrer. 

L’école n’a pas reçu les cahiers d’activités, les placards des classes 
n’étaient pas rangés. Le jardin potager, bien commencé, a été stop-
pé par la maladie de Michel, le jardinier très efficace. Monsieur Cissé 
va donc prendre la relève et se doit d’obtenir des résultats au vu des 
conditions optimales du jardin potager et de la présence du puits. 
N’ayant pas de préau réfectoire, il a mis en place un espace avec des 
bancs pour accueillir les élèves. Ici, la cantine fonctionne 5 fois par se-



maine, les plats sont préparés par les mamans du village. Ce sont elles 
également qui assurent le ménage de l’école deux fois par semaine. 
Aujourd’hui, le directeur est aidé par une monitrice, Françoise,  en 
charge de la petite section. 

Il y a eu des répercussions économiques dans le village à cause des 
inondations donc tous les parents n’ont pas encore payé les inscrip-
tions à l’école ( Prix allant de 50 centimes à Saal jusqu’à 3 euros dans 
d’autres localités du pays).

V I S I T E  D E  L ’ É C O L E  D E  K O A R ,
D E U X I È M E  É C O L E  D E  R A C I N E S 
D ’ E N F A N C E  C O N S T R U I T E  E N  2 0 0 6

Effectif : 143  enfants

Il fait bon vivre dans l’école maternelle de Koar ! C’est toujours un 
plaisir de s’y rendre. Le jardin potager n’a pas encore été désherbé 
mais ça ne saurait tarder. Le jardin cultivé par le directeur Ousmane 
Gakou est prolifique. N’étant pas doté de puits, le directeur règle une 
facture d’eau de 10 000 fcfa par mois, soit 15 euros, pour arroser le 
jardin. Cette visite était nécessaire pour déterminer l’emplacement de 
la construction de la troisième salle de classe et de la cuisine (avec 
bureau) financée par Syquant Capital Helium Fund et la Fondation 
Agir sa vie. Les travaux vont démarrer durant les vacances scolaires. 
L’effectif a toujours été important dans cette maternelle. Un don de 200 
euros permettant  d’assurer la cantine scolaire et l’arrosage du potager 
a été fait, les parents ayant été très impactés par les inondations en 
novembre.

Le Prix Racines d’Enfance a également été décerné aux meilleurs 
élèves de primaire. Il s’est déroulé au sein de l’école primaire en pré-
sence du directeur, Lassana Keita qui était anciennement directeur de 
l’école maternelle. Les élèves étaient heureux de recevoir un cartable 



solaire.  Un don de 50 euros a été fait à cet établissement pour l’achat 
de stylos.

Après ces visites, nous nous sommes retrouvés là où l’aventure Ra-
cines d’Enfance a démarré, il y a 24 ans, dans le village de Sinthian 
avec la construction d’un dispensaire. L’occasion de voir d’anciennes 
réalisations  et le Dr GUIYE toujours en poste  ! 

Nous avons ensuite pris la route pour la région de Kaolack.

R E G I O N  D E  K A O L A C K

Samedi 30 novembre

Comme la veille, nous avons divisé notre groupe en deux afin de réali-
ser les visites de deux maternelles séparément.

V I S I T E  D E  L ’ É C O L E  D E  D I A G A N E 
B A R K A  ( 2 0 1 1 )

Effectif : 114 enfants

La directrice Fatou Ndao était absente en raison du décès d’un proche. 
C’est Momar Mbodji, instituteur à la grande section, qui nous a fait la 
visite, accompagné de Bintou Traoré, stagiaire à la petite section. Elle 
doit être formée officiellement comme l’a été Momar. 

Auparavant, le ménage de l’école se faisait à travers un programme 
de la mairie deux fois par semaine. Aujourd’hui, ce sont les femmes du 
village qui le font le samedi et dimanche quand elles peuvent et cela 
se ressent. À cause du climat, il y a beaucoup de poussière. La feuille 
d’entretien a été distribuée. L’attention a été mise également sur la 
propreté de la cour. Une réunion sera tenue par Momar pour pallier aux 



problèmes de rangements, de propreté et de termite.

Ici, il y a deux parcelles pour les cultures du jardin potager. La pre-
mière n’a pas encore été désherbée. Les enfants mangent trois fois 
par semaine. Momar confirme que la cantine scolaire augmente le taux 
d’inscription à l’école et améliore la santé des élèves.

Deux élèves de la première promotion de cette maternelle sont au-
jourd’hui en France. Alpha Ndour est aviateur et Diène Faye est 
mathématicien. L’idée d’une amicale des anciens élèves soulevée par 
Nathalie Lemesle prend sens.

V I S I T E  D E  L ’ É C O L E  D E  K O U M B A L 
( 2 0 1 5 )

Effectif : 108 enfants

Le directeur, Ibrahima Ndiaye, et le personnel enseignant étaient 
présents pour cette visite. Mahmoud Niang, instituteur à la moyenne 
section, est parti en Gambie dans le cadre d’un programme d’échange 
avec le pays et a été remplacé par une femme en formation.

La maternelle de Koumbal se porte bien, les classes sont rangées et 
propres. Là aussi, l’attention a été mise sur les termites à enlever. Les 
nattes vont être refaites car des bestioles logent dans le plafond d’une 
classe. Un bureau va être construit et 150 euros ont été laissés pour 
l’achat de 3 chaises adultes et 3 tables bureau pour les enseignants. 
Il y a 5 ans, les grandes sections avaient reçu 20 petits ordinateurs 
suite à leurs excellents résultats à un concours. Aujourd’hui, ils sont 
encore à disposition des élèves et sont utilisés trois fois par semaine.
Le jardin potager va bientôt redémarrer. Nous étions heureux de re-
trouver des plants de lentille du jardin potager de Wassadou ! Transfert 
immédiat de compétences directement après la réunion des directeurs ! 



Fin de mission pour Emmanuelle Martin et Nathalie Lemesle qui s’en-
volent pour Paris. Mamadou Ly rentre à Dakar.

R E G I O N  D E  T H I E S

Lundi 02 décembre

Visite de l’école de KEUR ASSAN (2016)

Effectif : 89 enfants

L’école maternelle est en bon état mais la clôture a été complètement 
détériorée par la voiture de la municipalité lors des élections. En effet, 
l’école primaire voisine servait de bureau de vote. 

La municipalité réparera les dégâts. 

Les classes sont décorées et bien rangées. Le jardin potager cultive de 
la menthe pour le moment.

Prix Racines d’Enfance : Les élèves ont été félicités pour leurs excel-
lents résultats. 5 filles et 5 garçons ont donc reçu un cartable solaire. 
Nous avons fait la distribution sous le préau réfectoire.

Micro crédit : projet poulailler 
Une première ! Ce projet avec l’accompagnement de Christine Daynac   
initié par Cheik Tidiane YOUM, directeur de l’école primaire de Keur 
Assan et bénévole de RDE, en accord avec le Président du Comité de 
gestion, Cheik DIOP, permet la création d’un poulailler de 300 poulets 
chair, à l’extérieur des écoles. Il s’agit d’un prêt sans intérêt, rembour-
sable sur 12 mois. 116 000 FCFA soit 178 euros ont été remis à Patricia 
Mowbray, Présidente de Racines d’Enfance.



Nous comptions sur les retombés économiques de cette initiative pour 
le village, et par conséquence sur l’autonomie financière de la cantine. 
Les ventes ont débuté la semaine du 15 avril 2024. Presque 6 mois 
plus tard, nous constatons que le projet était bien trop ambitieux : il 
faudrait réduire le nombre de poulets afin de pouvoir les vendre plus 
facilement et rapidement. Nous suivons l’évolution de cette initiative et 
statuerons sur la suite à donner. 

Nous avons ensuite pris la route direction Dakar, la capitale du Séné-
gal, qui accueillait la 15ème Biennale de l’Art africain contemporain.

R E G I O N  D E  S A I N T - L O U I S

Jeudi 5 décembre

Cérémonie officielle de la distribution du livre aux 9 écoles mater-
nelles de la zone de Ndiawdoune soutenues par le Fonds de dotation 
de la Compagnie fruitière 

Le développement des cantines et des jardins potagers de Racines d’En-
fance a incité à concevoir « Les premiers pas vers la nutrition de Fatou et 
Babacar », un outil adapté pour soutenir les actions et permettre aux en-
fants d’avoir les bonnes pratiques alimentaires. Ce projet a séduit le Fonds 
de dotation de la Compagnie Fruitière, partenaire sur la construction de 
notre deuxième école en Côte d’Ivoire, qui a commandé 1 000  livres pour 
leurs écoles au Sénégal et en Côte d’Ivoire et 125 pour le Cameroun.

Nous sommes très heureux de voir l’engouement autour de ce projet. La 
cérémonie de distribution s’est déroulée dans la maternelle de MAKHANA 
près de la ville de Saint-Louis. Nous étions attendus par les élèves, les 
directeurs et les directrices des 9 écoles, les parents et les autorités locales. 
Les élèves ont chanté l’hymne nationale puis un chant pour la paix. C’était 



un moment riche en partage. Dans une ambiance chaleureuse, les direc-
teurs ont reçu avec enthousiasme leurs exemplaires dont l’Inspecteur au 
préscolaire de la région avait pris connaissance auparavant, confirmant 
l’utilité d’avoir cet outils à disposition. Tous ont exprimé leur gratitude pour 
cette initiative qui met en avant l’importance d’une alimentation saine pour 
favoriser un meilleur apprentissage et soutenir le développement cognitif 
des élèves. Ce projet marque une étape importante dans notre engage-
ment pour l’éducation et l’accès à des ressources de qualité au sein des 
communautés que nous accompagnons.

D’autres commandes sont à venir pour des maternelles en Afrique … et 
ailleurs !



C O N C L U S I O N
Cette mission au Sénégal a été un succès. Il était important de rencon-
trer le nouveau Ministre de l’Education nationale et de célébrer nos 20 
ans de présence dans l’éducation en Afrique de l’Ouest. 

Nous sommes heureux de voir l’enthousiasme autour du livre sur la 
nutrition qui se révèle être un outil majeur qui comble un manque
apparent.

Nous avons rencontré une grande diversité d’acteurs révélant la néces-
sité d’aller sur le terrain afin de se rendre compte des réalités locales et 
régionales.

Les prochaines missions s’articuleront autour du suivi des écoles, la 
diffusion des livres et des futures constructions au Sénégal et en Côte 
d’Ivoire. Nous annoncerons très prochainement les villages
sélectionnés. 




